Unicert III Wirtschaft    35 points

SS 11

1- Comment la première personne définit-elle le marketing ? (3) (tout ce qui permet de vendre, diffuser des produits des services –les idées et les techniques qui permettent de la faire)

2- Et la deuxième ? (2) (ensemble d’activités qui dans l’entreprise donnent du pouvoir de marché)

3- Comment définit-il le « pouvoir de marché » ? (2) (capacité à fixer ses prix)

4- Pour lui, quel est l’objectif de l’entrprise ? (2) (réaliser un avantage concurrentiel - un peu plus de profit que ses concurrents)

5- Quelle est l’une des caractéristiques du marketing ? (1) (évolue avec la société)

6- Comment la troisième personne interrogée définit-elle le marketing ? (2) (vendre aux consommateurs des produits dont ils n’ont pas besoin)

7- Comment justifie-t-il sa perception du marketing ? (3) (tous les produits se ressemblent, pas de véritable innovation, manipulation pour créer des besoins)

8- Quelle reproche fait la quatrième personne ? (2) (marketing très peu créatif, basé sur le suivisme)

9- Qu’est-ce qu’il ne faut pas attendre du marketing ? (2) (innovation ou invention qui sont marginales)

10-  En quoi consite la stratégie marketing de « la rente d’action » ? (2) (répondre aux besoins du client)

11-  Et celle de « la rente de position » ? (2) (forcer le client à acheter le rpoduit)

12-  Quel est l’éternelle difficulté à laquelle se heurte le marketing ? (3) (l’innovation n’a d’effet que sur quelques mois- vite rattrapée par la concurrence)

13-  Comment peut-on lier le consommateur au produit ? (2) (par le marketing relationnel)

14- Quel aspect les responsables marketing doivent-ils prendre en considération ? (2) (on ne ment pas éternellement aux consommateurs- il faut de réels éléments d’innovation)

15- Comment est défini le marketing à la fin du reportage ? (2) (développement de nouveaux modes de pensée)

16- A quoi l’idée de départ du Club Med a-t-elle ouvert la voie ? (1) (à toute l’industrie du loisir)

17- Quel reproche général fait-on au marketing aujourd’hui ? (2) (de ne plus être capable d’innover pour changer la vie des gens)

